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rtlhnienit avantagé notre indutie. De plus.
]e, o veut rnemflt t 't e inplo1 t' atct ix veiuen t a'

ulgnientet' le nombre de nos à r-en n
e't rangur, et actuellement le Ganidti ade

hommes comtpétents, soit eni qualité d'anmbiis
-'adt iii ou dle uuinis' e plénipotentiaires, dains
plus-tiurs j 'i r Rs tIe l 'univecrs. Ce h to m înýv

sont en mesure de rens~eigner le Cam da sutr
Cc es -te (l se commilerce, et j e n'aîi pas'

ni, moint!re tdotute que les rens'eignemients ai nsi
tutnus -'ont mnis -à la dlisposition des expor-

taitt te ctnaîdiens. Nous ai ons aussi nos coin-
to-.i<sdî commerce. Je croi-s qîu'atu cotur-

(i la gulerie (,etlte divisioin de notr ivserx te
tits tffatires etérieures n' a s été étendue, >i
ce n*e-t dans~ tertains. pays de l'Amérique dtî
Sud. Lts; pays' d*Europe natîrelît mient ont

'éhors d'atttintc et nous n'avons pas eu
loeeasion d'augmnenter notfre commerce axvec
etix.

si la guerre s'e terminait d'ici quelques se-
tîaints, les nations alliées se trouveraient en
face du grand pr-oblème d'avoir à fournir les
necsités de la vije aux poptulations des ps
quîi ont, été occupés par l'ennemi. A moitis
qî on ne prenne tons les moyens possibles
pour porter secours à ces pays, des troubles
graxves petuvent éclater ýet, ce qui est plus
grave ecore, bien des personnes mourront
probablemnent de faim. Je suis convaincu que
cette situation ne nous est pas inconnue et
quîe les Canadiens tiennent à faire leur part
pour leur porter secours. N;ous avons hetirti-
-.enient, au sein des nations alliées, un grand
organisme qui verrat a rentdre efficaces toutes
les nie-tires de secours. S'il a jamais existé
ait monde un organisme capable de pourvoir
auIx besoins des pays en détresse, c'est celui
qui existe aujourd'hui au sein des nations
alliées.

Je n7ai pas l'intention de, parler ce soir de
la confér'ence de San-Francisco, mais j'espère
av oir l'occasion de proposer, demain, un pro-
Jet de ré-olution à ce sujet. Comme l'a dit
l'honorable sénateur, tous les honorables mein-
jutes tIt Pairlement et tous les habitants du
Canauda toudrotnt appuyer dans la plus large
mesuîre possible l'établissemett d'tîn orga-
nismie qlii nous fournira t'assurante die lat paix
et de meilleures conditions pour toutes les na-
tions dii monde.

Pour ce qui est des crédits, j'ai l'impression
qtue nus n'aurons pas l'occasion de les dis-
cutter dans cette enceinte. Le Gouxvernement
se propos~e simplement de demander certaines
"oilitîts jpour tdéfrayer les dépe nses de l'in-
terx tlte compris entre le 31 nmars et la réunion
l'*un nouveau Parlement. Nus n'avouns que
tdtux questions à étudier duîrant la présente

"-,sion. I'a pr'emîiète demanttde tîe raîtifiter la
dt ,:-,sio tIti Gouvernement qui a it(epjté l'iin-

xii ilion le sn f.îire représenter à la conféretile
do u-I"rant'izco, et l'autre demande de voter
lt- cri lits nécessaires pour poursuivre la guer-
ri, tîtslintervalle compris entre la fiti de
t anntié finiancière et la rétunion tIt prochain
Parlentent. Je suis convaincui qtîe les membres
dbe- dleux Chamtnbres auront tôt faàit de régIer

dleux qt'. oset que la dix-tnetuxieme
I i- ire prmendrla pas. jlors tIe la pru ru-

gation, le etractète td'une -'e-ion jpolit iquet.
Ajprès tout, le-. ocasion-. nte mnîqiueront jpts

s.ur Ile, tribuntis ptubljiqutes j)oitr fait e ide lit
pbolitique de juarti.

C"est tout ce que j'ai à dlime. Nous esýpé-
rons que si d'autres hionorable-' sénateurs dési-
re'nt prendre la pa.role, -et il v i lieui de faire
jpluit-utrs diseours,-ils le feront au couîrs de
cette semaine ou de la semaine prochaine. Il
est difficile de décider de la date tle l'ajourne-
ment du Sénat, mais nus aurons itttr
demain, certains renseignements qut permet-
tront à mlon honor'able ami d'en face (lmno-
rable M. Ballantvne) et à moi-même tic nut
entendre suir les travaux dii reste de Ili ses-
sion et de faire les propositions qtîi s. ront
dans le nmeilleur intérêt dtî Sénat.

(Sur la motion de l'honorable 1M. Howard
la suite du débat, est renvoyée à une sé,ance
ulItérieu re.)

Le Sénat s'ajourne jttsqu'â demaini à 3 lieu-
res de l'après-midi.
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Mercredi 28 mars 19435.
Lat -étue ît ouverte at trois do ie- !

l'apjrès-midli. Son Roetttr le Pr'ésident étatt
aii fauîteutil.

Prières att.îumtý coturantes.

LAi CONFÉRENCE DE SAN-I"R.VN('ISC()

RÉSOLUTION

.Lhoniorable J. I. KING pro:tpose:
Qu'il es.t opportunt que les ChIamîbre, <Ii P.ir-

Itîinciit atpprouti it r ésoluttton siivate
Conidétranut (tue le gouvcrieineit ttIti t'aitadta

a eté àini tté par le goti eiiettieitt dles Etats-Uis
dl'A inéi tqut, eut suit tîtti et tuitii dîttes gui i-
tii iintc !tiE .î îîîîît'e-L'îi tIc Graiintt-lBretagîte
et tdIlandue titi Ntî i-i. île IVin lutles l{él1 iilli -
queii' so(.iîi l 'tes 'soviét iquîes et tle lit R éjitlli gîut
(le ('tbite, à se fair r'epiriéseteri à la t 'titiférencte
tlts -Na t itis Uies. qui se rétunir l u e 25 airil

itL3 Stîî-I"î neisco, aux Etats-Citis cl'Amé-
rit tie. tan tIf, bit tdtet rétdige r lat chtartc dt'tit
t h lai i ut généra'i .l inte'rnatioînal pîtîur le nlaiii
tie diitt lit tiaix t't île Ilt sécutilté initerntia tlje,
''t

laî ( ii i eiluýe t i î . t, otîtîtneît ý t.-. e do t ilit tv


